
Rentrée 2026 : Le Ministre fait de la poésie, la FNEC FP-FO dénonce un naufrage 
budgétaire

Académie de Bordeaux

Alors que le ministre de l'Éducation nationale, Édouard Geffray, s’est fendu le 22 janvier d'une missive lyrique aux personnels, les  
invitant à être des « allumeurs de lumières » et des « sentinelles de la raison », la réalité des chiffres vient éteindre brutalement la 
petite flamme d'espoir qu'il prétend entretenir.

Les chiffres du CSA ministériel sont tombés : le gouvernement prévoit la suppression de 3 256 postes au niveau national. L'académie 
de Bordeaux paie un lourd tribut et figure parmi les cinq académies les plus impactées de France.

 1er degré : 99 suppressions de postes enseignants (-11,5 en Dordogne, - 42 en Gironde, - 11 dans les Landes, -11,5 
dans le Lot et Garonne, -23 dans les Pyrénées Atlantiques). Et nous ne comptons pas les postes bloqués par les  
Pôles d’Appui à la Scolarité. 

 2nd degré : 125 suppressions de postes enseignants et 6 bloqués pour les bureaux d’entreprises ( -28 en Dordogne, 
-28 en Gironde, -21 dans les Landes, -27 dans le Lot et Garonne, -27 dans les Pyrénées Atlantiques)

 Total : 224 postes supprimés dans notre académie.
Sans compter les suppressions dans les universités, qui découlent de leur étranglement financier.

Avec cette saignée, la rentrée 2026 - et les opérations de mutations et d’affectations des agents -  s’annoncent catastrophiques.

Pour la FNEC FP-FO, ces suppressions de postes sont une attaque directe contre le droit à l'instruction. Dans les collèges et lycées 
Aquitains, ces suppressions de postes entraînent la suppression d'options, de dédoublements de classes en sciences ou en langues, 
creusant de fait les inégalités. En outre, la FNEC FP-FO réaffirme son opposition à l'inclusion systématique et forcée qui maltraite 
élèves et personnels. Nous revendiquons le maintien et la création de places ainsi que le droit aux soins des enfants dans des  
structures spécialisées (IME, ITEP, etc.) pour répondre aux besoins réels.

Chaque jour, depuis des années, les enseignants constatent la dégradation des conditions de travail et d’étude, la violence qui 
grandit dans les classes jusqu’au pire, les dotations insuffisantes, la difficulté à trouver des remplaçants, le manque de personnel de 
vie scolaire, d’infirmières scolaires, de psyEN, d’assistantes sociales. Le ministre invoque « l’idéalisme », mais les personnels vivent 
un « matérialisme » de crise. 

Tout ceci est le résultat du choix fait par nos gouvernements : entre 2022 et 2025, ce sont 9500 postes qui ont été supprimés. 
Depuis 20 ans, la valeur du point d’indice a perdu 32,7% depuis les années 2 000 ! Pourtant, il y a de l’argent : le budget 
des  armées  a  doublé  entre  2017  et  2024  et  les  entreprises  bénéficient  d’aides  publiques  massives.  En  2023,  elles 
atteignaient 211 milliards d’euros, dont 88 milliards au titre des allègements de cotisations sociales, constatait en juillet le 
rapport d’une enquête sénatoriale.

Stop à la casse de l’école publique et des services publics ! Stop aux politiques d’austérité !

Le ministre s'interroge sur le « sens de notre mission » ? Pour la FNEC FP-FO, le sens est clair : assurer un service public d'instruction 
de qualité. Cela ne peut se faire en réduisant les personnels à de simples variables d'ajustement.

La FNEC FP-FO de l’académie de Bordeaux exige :
 L’annulation immédiate des 224 suppressions de postes prévues.
 Le recrutement massif de personnels (enseignants, AESH, Vie scolaire, administratif, technique, santé et social).
 La suppression des PIAL, PAS et fin de l’acte II de l’école inclusive
 Un rattrapage salarial à la hauteur de l’inflation et du déclassement subi et un statut pour les AED et les AESH.
 L'arrêt immédiat du déferlement de contre-réformes qui nous noient sous des dispositifs ne relevant plus de nos 

missions d'enseignement (EVARS, PHARE, réunions et protocoles multiples...).

L’heure est à la mobilisation ! La FNEC FP-FO appelle les collègues à se réunir pour organiser une mobilisation efficace, 
y compris par la grève et sa reconduction à partir du 9 mars 2026, avec une convergence au niveau académique.

D’ores et déjà, préparons-nous ! 
La FNEC FP-FO soutiendra tous les mouvements qui surgiront avant cette date !

Soyons nombreux et déterminés pour aller chercher les moyens nécessaires pour fonctionner !


